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Tableau 1.1: Resultats effectifs des votations pour Vensemble de la Suisse et par canton 
en pour cent des votant-e-s

Cantons Participation LOGA article agricole
en % % de oui % de oui

CH ......................................................... 30.8 39.4 77.6
ZH ......................................................... 33.7 41.4 83.5
BE ......................................................... 28.2 33.7 78.9
LU ......................................................... 38.0 34.4 74.4
UR ......................................................... 24.6 26.9 70.8
SZ ......................................................... 26.7 28.8 65.1
0W .......................................................  32.4 24.6 67.2
NW ....................................................... 33.2 27.8 72.1
GL ......................................................... 25.1 31.0 78.8
ZG ......................................................... 33.2 40.3 77.9
FR ........................................................  33.4 38.2 71.1
SO ........................................................  36.7 28.1 73.7
BS ........................................................  48.1 45.2 87.5
BL ........................................................  29.2 38.6 81.5
SH ........................................................  54.7 28.9 79.5
AR ........................................................  42.0 30.9 75.7
AI ........................................................  27.2 22.1 69.2
SG ........................................................  32.9 31.4 76.6
GR ........................................................  21.3 33.3 81.3
AG ........................................................  26.4 28.2 74.1
TG ........................................................  28.6 27.9 69.7
TI ........................................................  15.8 47.0 81.5
VD ........................................................  30.8 56.3 67.0
VS ........................................................  13.8 36.4 66.2
NE ........................................................  23.7 56.0 76.5
GE ........................................................  60.1 63.1 85.5
JU ........................................................  39.4 45.4 70.3

Source: Chancellerie föderale (URL: http://www.admin.ch/ch/f/pore/va/19960609/index.html)

http://www.admin.ch/ch/f/pore/va/19960609/index.html


1. Introduction
Deux objets ont ete soumis au vote du peuple suisse le 9 juin 1996: un objet visait ä ameliorer 
I’organisation du gouvernement et de l’administration, et l’autre avait comme but d 'introduire 
un article sur Pagriculture dans la Constitution. Tandis que le prem ier objet echouait serieuse- 
ment devant le peuple, le deuxieme trouvait un soutien considerable parmi les votant-e-s et les 
cantons. Avec l’echec serieux de la loi sur l’organisation du gouvernement et de l’administra­
tion, le peuple sanctionnait un compromis mal ficele entre, d ’une part, un parlement qui, sous 
l’impulsion des Conseillers nationaux Petitpierre et Rhinow, voulait decharger le Conseil fede­
ral en lui donnant le droit de nommer des secretaires d’Etat, et d ’autre part un Conseil federal 
voulant eviter de ceder tout pouvoir. En refusant cette loi, le souverain ne rejetait pas seule- 
ment le principe de secretaires d’Etat, mais egalement tout un train d ’autres mesures pour 
ameliorer l’organisation du gouvernement et de l’administration. Ainsi, l’introduction de nou- 
veaux principes de gestion (New Public Management) et d’autres mesures visant ä augmenter 
l’efficacite de l’administration ont ete retardes. Reagissant ä l’issue du vote, le Conseil federal a 
dejä annonce son intention de renvoyer la loi epur6e des secretaires d ’E tat aux c h a m b re s E n  
ce qui concerne l’article constitutionnel sur l’agriculture, l’acceptation par le peuple termine 
une serie noire de votations sur la politique agricole. Malgre le fait qu’une reforme plus subs­
tantielle de cette politique soit dejä annoncee pour le prochain millenaire, le nouvel article 
constitutionnel fournit la base pour toute une serie de nouvelles mesures dont l’objectif est de 
preparer le monde paysan ä des changements importants.

2. La participation
La participation aux votations föderales du 9 juin 1996 (31 pour cent) peut etre consideree 
comme tres faible, ä l’instar de celle des scrutins du 10 mars 1996 (31 pour cent egalement). II 
faut rem onter de 15 ans en arriere, au 29 novembre 1981, pour trouver un taux de participation 
plus bas. Nous pouvons rajouter que c’est l’un des cinq plus faibles que l’on ait jamais enregistre 
pour les votations föderales depuis 1879, annee des premieres statistiques en ce domaine. Pour 
memoire, notons que la moyenne enregistree pour le debut des annees 1990 s’etablit autour de 
43 pour cent. II faut neanmoins nuancer ces propos en soulignant la grande heterogeneite 
constatee le 9 juin 1996 dans les differents cantons suisses; si le Valais et le Tessin s’illustraient 
par des taux tres bas (respectivement 14 pour cent et 16 pour cent), Geneve voyait une partici­
pation record (60 pour cent) due ä la votation cantonale sur la traversee de la rade qui avait lieu 
en parallele.

Cette participation globalement peu elevee peut s’expliquer par le caractere technique et 
secondaire des objets proposes. La reforme gouvernementale, reduite ä une portion congrue 
par rapport au projet original, fut defendue de maniere peu combative par un gouvernem ent

N ZZ, le 27 juin 1996: p. 14.
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2.1 Le mode de vote

Sur Pensemble des citoyen-ne-s, 59 pour cent ont vote dans les bureaux de vote, 40 pour cent 
par correspondance et 1 pour cent se firent representer. On enregistre ä ce propos une progres- 
sion du vote par correspondance par rapport aux votations des annees precedentes.

II ressort de nos resultats que le vote par correspondance est pratique plus souvent en Suisse 
alemanique (48 pour cent) que dans les autres regions linguistiques du pays (respectivement 22 
pour cent en Suisse romande et 0 pour cent au Tessin); cette relation est la plus forte parmi 
toutes celles relevees (V de Cramer de .26) et est ä m ettre en rapport avec les procedures 
facilitees de vote ä distance dont beneficient generalement les alemaniques.

D e meme, nous constatons que les femmes votent plus souvent par correspondance, ainsi que 
les plus jeunes generations et les citadins. Ceci illustre le poids de la tradition dans le mode de 
vote; les couches les plus «modernistes» de la population se laissent convaincre par les avanta- 
ges du vote par correspondance, contrairem ent aux milieux plus «traditionalistes» qui conti- 
nuent ä appretier le deplacement aux urnes.

2.2. La participation selon les caracteristiques socio-demographiques et politiques

Dans la plupart des etudes consacrees ä l’explication de la participation electorale, les modeles 
utilises dans les analyses sont similaires, ä quelques exceptions pres.

Ils font tout d’abord dependre le taux d’activite des ressources individuelles et des caracteristi­
ques personnelles. Le premier postulat est que, toutes choses egales par ailleurs, si les forces 
individuelles sont seules ä agir, ceux qui ont beaucoup de ressources participeront plus que 
ceux qui en ont peu. Dans cette optique, nous ne constatons guere de changement avec les 
resultats habituels; le taux de participation augmente avec le niveau d’education (V de Cramer 
de .10), le Statut professionnel (.16), et la possession du logement familial (.14). De meme, les 
femmes, generalement moins integrees dans le monde du travail, moins formees, et occupant 
des emplois moins qualifies, participent moins que les hommes (41 pour cent contre 51 pour 
cent). En ce qui concerne l’äge (.23), nous remarquons que la participation augmente pro- 
gressivement avec celui-ci, pour culminer dans la cinquantaine. Elle redescend ensuite legere- 
ment, ä cause des problemes de sante ou d ’integration connus par les personnes ägees.

D ’autre part, les ressources de groupes (organisations, syndicats, partis) vont interferer avec les 
forces individuelles, de maniere ä renforcer ou ä diminuer les effets de ces dernieres. Ce pheno- 
mene expliquera dans certains cas le niveau de mobilisation eleve de categories sociales pour- 
tant peu favorisees. L’appartenance ä une association ou un parti politique (.17), de mSme que 
la proximite par rapport au systeme partisan (.22) augmentent la participation electorale, et 
ceci avec un effet generalement plus fort que les ressources individuelles.

qui ne s’est rallie que tardivement ä cette proposition emanant du Parlement. De son cöte, le
nouvel article constitutionnel sur Pagriculture etait un accord de compromis peu audacieux
visant ä faire oublier l’echec du projet controverse de mars 1995.



Tableau 2.1: Participation le 9 juin 1996 selon les ressources individuelles, collectives 
et les caracteristiques politiques

Caracteristique/Categorie Participation en % (n) V de Cramer

Participation effective.................................................. 31
Participation selon enquete VOX................................ 46 (1011)

A g e ..................................................................................... ..........23**
1 8 -2 9  ans............................................................ 32 (182)
3 0 -3 9  ans............................................................ 36 (218)
4 0 -4 9  ans............................................................ 43 (184)
5 0 -5 9  ans............................................................ 62 (155)
6 0 -6 9  ans............................................................ 59 (134)
70 et plus............................................................... 54 (137)

Formation.......................................................................... .......10**
Ecole primaire/secondaire................................... 39 (153)
Ecole professionnelle.......................................... 45 (580)
College Secondaire superieur............................. 48 (159)
Universite............................................................... 58 (113)

Statut professionnel........................................................ ..........16**
Personnes n’ayant jamais travaille.................... 52 (119)
Paysans.................................................................. 72 (32)
Independants......................................................... 46 (101)
Cadres moyens/inferieurs................................... 49 (275)
Cadres superieurs................................................ 63 (40)
Enseignants........................................................... 50 (38)
Ouvriers qualifies................................................. 38 (266)
Ouvriers non-qualifies.............................. 37 (104)

Possession de son logement.............................. ........14**
Proprietaires.......................................................... 54 (428)
Locataires............................................................. 40 (547)

Appartenance ä des associations/partis...................... ........17**
Membres d’au moins une association/parti.... 61 (245)
Non-membres....................................................... 41 (765)

Lien avec un parti .......................................................... ...........22**
Fortement attache................................................ 79 (38)
Assez attache........................................................ 69 (86)
Sympathisant........................................................ 48 (305)
Non lie ................................................. 39 (539)

Interet pour la politique................................... ........36**
Tres interesse........................................................ 68 (190)
Plutöt interesse...................................... 56 (419)
Pas vraiment interesse............................. 29 (284)
Pas le moindre interet......................................... 15 (115)

Confiance dans le gouvernement................................ ........... n.s.
Confiant.................................................................. 48 (378)
Indecis.................................................................... 42 (191)
Mefiant................................................................... 46 (432)

*p<.05; **p<.01; n .s.: non-significatif
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996
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Tableau 3.1 Moyens cTInformation

Sources d’information %
votants

n
non-votants 
% n

articles 88 (460) 48 (484)
television 71 (461) 46 (500)
brochure du Conseil federal 74 (463) 35 (503)

radio 61 (463) 33 (499)
courrier des lecteurs 49 (461) 19 (507)
imprimes 46 (458) 19 (503)

publicite 39 (462) 18 (503)
affiches 23 (461) 13 (505)
direct mailing 15 (459) 5 (504)

Communications ä la place de travail 14 (457) 7 (506)
actions de stand 7 (457) 3 (503)

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

Le troisieme Element generalement utilise dans l’explication de la participation electorale est 
la motivation ou Pimplication psychologique des individus dans le scrutin; eile fait reference ä 
l’approche qualifiee de «psychosociologique», des chercheurs de l’Universite de M ichigan2. 
L’interet pour la politique montre un lien fort avec la participation (,36);cette derniere fait plus 
que quadrupler entre les personnes les plus interessees et les moins interessdes par la politique.

La structuration de la participation ä ce scrutin offre une analogie interessante avec d’autres 
projets du gouvernement ayant essuye un echec inattendu, comme celui concernant la na- 
turalisation faciliteedes jeunes etrangers du 12juin 1994 ou le projet de politique agricole du 12 
mars 1995, predccesseur du present article. Nous constatons qu’il n’y a pas de difference signi- 
ficative de participation entre les personnes confiantes envers le gouvernement et celles se 
mefiant de lui (respectivement 48 et 46 pour cent), contrairement ä ce qui apparait generale­
m ent dans les analyses. Or, nous verrons que les personnes möfiantes et indecises les ont 
massivement rejete la reforme gouvernementale, sanctionnant ainsi les autorites sur ce point. 
L’echec de ce projet decoule dans une certaine mesure, du deplacement aux urnes des person­
nes mefiantes, qui ont fait le deplacement pour sanctionner le gouvernement.

Cam pbell, Angus, Philip Converse, Waren Miller, Donald Stokes 1964. The American Voler. New-York.



Tableau 3.2: M oment de la decision (pour les votants)

Moment de la decision

LOGA
%

(n=457)

article sur l’agriculture
%

(n=456)

moins de 7 jours avant votation 19 19
1 semaine avant votation 15 14
2 semaines avant votation 16 17

3 semaines avant votation 7 8
4 semaines avant votation 4 4
5 semaines avant votation 1 1

6 semaines avant votation 3 2
claire des le debut 32 31
ne sait pas 3 4

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

3. La formation de l’opinion
Comme on vient de le voir, la participation au scrutin du 9 juin 1996 a ete relativement faible, et 
ceci malgre le fait que la loi sur l’organisation du gouvernement et de l’administration (LO GA ) 
a donne lieu ä une Campagne animee. Pour s’informer sur les objets soumis ä la decision 
populaire les votant-e-s ont surtout utilise des articles de journaux, la television et la brochure 
du Conseil federal (Tableau 3.1). Moins frequemment, les votant-e-s ont utilise la radio, les 
imprimes, la publicite et le courrier des lecteurs. La repartition est presque identique parmi les 
non-votant-e-s, mais ces derniers ont utilise d ’une maniere generale moins souvent les differen­
tes sources d’information.

En ce qui concerne le moment de la decision, on observe une grande similarite entre les deux 
objets soumis au peuple. Dans les deux cas, une majorite des votant-e-s s’est decidee dans les 
trois dernieres semaines avant le scrutin. Pour un tiers des participant-e-s, la decision etait claire 
des le debut. En comparant ce resultat aux moyennes de la derniere legislature, on s’apergoit 
que la decision a ete relativement tardive dans les deux cas. Lors des votations entre 1991 et 
1995, en moyenne moins de la moitie des votant-e-s se decide dans les trois dernieres semaines 
avant le scrutin3. Ainsi, l’effet de la Campagne precedant le vote pourrait avoir ete plus fort lors 
des votations du 9 juin. Tandis que ceci n ’a probablement eu que peu d ’effet sur la votation 
concernant l’article constitutionnel sur l’agriculture, vu l’unanimite de la classe politique, ceci a 
ete probablement different pour la loi sur la reforme du gouvernement et de Padministration. 
La Campagne publicitaire contre les secretaires d ’Etat, mettant en question leur utilite et souli-

3 Delgrande, Marina e t Wolf L inder 1996. Analyse des votations föderales du 10 mars 1996. B ern, Zürich: GfS 
Forschungsinstitut und Institut für Politikwissenschaft, p.6.
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Tableau 3.3: Importance des objets

article moyenne
LOGA sur ’agriculture 1993 -1 9 9 5 “

Importance pour... le pays soi-meme le pays soi-meme le pays soi-meme

Infime 8 31 6 26 6 20
Minime 22 27 15 21 14 18
Moyenne 25 16 22 17 16 15
Grande 29 17 35 23 32 22
Tres grande 17 9 23 13 24 20

a Source: Delgrande, Marina et Wolf Linder 1996. Analyse des votations föderales du 10 mars 1996. Bern, Zürich: GfS
Forschungsinstitut und Institut für Politikwissenschaft, p.38. 

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

gnant leur coüt juge exorbitant, n’a trouve qu’une reponse mitigee dans les affirmations des 
partis gouvernementaux et du Conseil federal. Ceci, avec la prise de decision relativement 
tardive des individus, donne dejä quelques indications sur les raisons de l’echec de ce projet en 
votation populaire. En effet, au debut de l’annee encore, une faible majorite des personnes 
s’etant dejä forme une opinion sur la reforme etaient en sa faveur4.

La decision tardive et le changement d ’opinion en ce qui concerne la loi sur i’organisation du 
gouvernem ent et de l’administration sont aussi ä m ettre en rapport avec Pimportance des 
objets, teile qu’elle est perijue par les votants. Tandis qu’en moyenne la moitie des personnes 
interrogees ces dernieres annees jugeaient les projets soumis au peuple comme etant impor- 
tants pour le pays,ceci n ’est pas le cas pour la LOG A  (Tableau 3.3). Une majorite penche en fait 
plutöt vers l’affirmation que cette reforme a ete d’une importance moyenne, minime, voire 
infime. Ceci est encore plus frappant en ce qui concerne l’importance pour soi-meme, qui est 
jugee par la majorite comme etant infime ou minime. Une observation presque similaire peut 
etre faite en ce qui concerne Particle sur l’agriculture, malgre le fait que les tendances soient 
moins prononcees. Ainsi, il n ’est pas frappant que peu de personnes accordent une tres grande 
importance pour soi-meme ä cet article, et en ce qui concerne l’importance pour le pays on 
trouve des chiffres proches de la moyenne de ces dernieres annees.

Selon l’enquete Univox 29 pour cent avaient l’intention de voter pour la reforme, et 23 pour cent contre, 
tandis que presque la moitie des personnes interrogees n ’avaient pas encore pris de decision (Hardm eier, 
Sibylle 1996. Die Regierungs- und Verwaltungsreform -  Reformbereitschaft in der Bevölkerung. Bern, Zürich: 
GfS Forschungsinstitut und Institut für Politikwissenschaft, p. 35.



Tableau 4.1: Connaissance de Vobjet

%
votants

n
non-votants 

% n

pas de connaissances 21 (464) 54 (546)
connaissances generales 1 (367) 0 (253)

Description avancee par l ’enquete-e
reforme de l’administration 12 (367) 8 (253)
decharge dans le Conseil federal 33 (367) 28 (253)
engagement de secretaires d’Etat/secretaires 85 (367) 85 (253)

* totaux superieurs ä 100% car deux reponses etaient possibles. 
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

4. Loi sur l’organisation du gouvernement et de 
radministration (LOGA)

4.1. La connaissance de l’objet

L’objet en question portait ä la fois sur la possibilite de creer 10 postes de secretaires d’E ta t et 
sur toute une serie de mesures pour ameliorer l’organisation du gouvernement et de radm inis­
tration. Toutefois, le referendum a ete lance uniquement pour contrer la disposition perm ettant 
au Conseil federal de nommer jusqu’ä dix secretaires d’Etat. Ceci se reflete aussi dans la 
connaissance que les citoyen-ne-s ont eu du projet. Plus que trois quart des personnes interro- 
gees -  qu ’elles soient allees voter ou non -  se referent dans leur description de l’objet de pres 
ou de loin aux secretaires d’Etat. Moins frequentes sont les mentions qui decrivent le projet 
global qui contenait aussi des mesures supplementaires pour reorganiser le travail du gouver­
nement et de l’adm inistration.5 De cette maniere, la description de l’objet donnee par les 
personnes interrogees offre une image fidele de la Campagne precedant le vote. Les secretaires 
d ’E tat etaient le principal sujet de discussion, et la reforme plus globale y figurait ä peine. En 
revanche, malgre ces sujets dominants de la Campagne, il est frappant de noter que parmi les 
votant-e-s, 21 pour cent ne pouvaient pas offrir une description de l’objet en question. Ce 
pourcentage atteint plus que 50 pour cent les non-votants.

D ’ailleurs, le gouvernement, apres l’lch ec  en votation de son projet, envisage de faire passer la loi une 
nouvelle fois devant le parlement, mais cette fois-ci sans la partie controversöe concernant les secretaires 
d ’6tat (N Z Z, le 27 juin 1996, p. 14).



Tableau 4.2 LO G A  -  Comportement selon les caracteristiques politiques

Caracteristique/Categorie % de oui (n) V de Cramer

Pourcentage d’acceptation.....................................
Pourcentage d’acceptation s. enquete VOX

39
37 (399)

Appartenance ä des associations/partis.............. .................. n.s.
Membres d’au moins une association/parti 35 (139)
Non-mem bres..................................................... 39 (262)

Proxi mite par rapport ä un p a r t i ............................. .................. n.s.
Tres a ttach e ......................................................... 55 (29)
Assez attache...................................................... 30 (57)
Sympathisant...................................................... 38 (128)
Non lie ................................................................... 36 (165)

Lien avec un p a r t i ....................................................... ................ 31**
Parti radical-democratique.............................. 41 (56)
Parti socialiste suisse........................................ 62 (45)
Parti democrate chretien.................................. 22 (32)
Union democratique du centre....................... 12 (42)
DS/Parti de la liberte/UDF/Lega...................... 20 (10)
Aucun parti........................................................... 34 (134)

Interet pour la politique ............................................. ...................13*
Tres interesses .................................................... 46 (122)
Plutöt interesses........................ *...................... 34 (205)
Pas vraiment interesses................................... 31 (68)

Positionnement sur l ’axe gauche-dro ite ............... .................31**
(Extreme gauche)............................................... 63 (8)
Gauche.................................................................. 64 (85)
C entre.................................................................... 29 (137)
D roite..................................................................... 27 (115)
(Extreme dro ite ).................................................. 25 (16)
pas de position.................................................... 35 (26)

Niveau de com petence .............................................. .................. n.s.
incompetents...................................................... 31 (51)
peu com petents................................................. 38 (117)
assez competents.............................................. 48 (59)
tres competents.................................................. 36 (174)

Confiance dans le gouvernem ent.......................... ............... 42**
Confiants............................................................... 60 (158)
Indecis.................................................................. 16 (173)
Mefiants................................................................ 38 (60)

*p<.05; **p<.01; n .s .: non-significatif
Source: Analyse VOX de la votation federale du 9. Juin 1996
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Graphique 4.1: Position ideologique et acceptation de la LO G A
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Source: Analyse VOX des votations föderales du 9 juin 1996

4.2. Le profil du vote

Au parlement, le vote final sur la LOGA a ete serre. Au Conseil National la nouvelle loi a ete 
acceptee par 91 voix contre 62 (23 abstentions), tandis que le resultat au Conseil des Etats etait 
plus net (40 pour et 2 contre). Dejä le vote au Conseil National laissait presager le type 
d’opposition qui allait se manifester lors de la Campagne et du vote sur la nouvelle loi. Le 
referendum a ete lance par le «Comite contre la desorganisation du Conseil federal», s’ap- 
puyant essentiellement sur l’Union Suisse des Arts et Metiers (USAM ) et des parlementaires 
de l’U D C et de quelques autres partis de droite (NZZ, le 27/28 avril 1996).

Le Graphique 4.1 illustre parfaitement la traduction de cette Opposition au niveau du compor- 
tement des electeurs. Tandis que les personnes se situant sur la gauche de l’echiquier politique 
se pronongaient en faveur de la nouvelle loi, la droite se ralliait derriere un non clair et net. Ceci 
peut surprendre vu la position adoptee par le Conseil federal et le Comite d ’action suisse «Pour 
une Confederation plus efficace» qui comprenait plus de 100 parlementaires, en grande partie 
aussi issus des partis bourgeois. Malgre ceci, les sympathisants de ces derniers partis ont tous 
vote majoritairement contre la LOGA, comme le m ontre le tableau 4.2. En effet, seulement 12 
pour cent des sympathisants de l’UDC ont depose un oui dans l’urne, tandis que le pourcentage 
d’acceptation parmi les sympathisants des autres partis bourgeois est legerement (PDC), voire 
significativement (PRD) plus eleve. Toutefois, ce ne sont que les sympathisants des partis de 
gauche qui ont majoritairement accepte la nouvelle loi. Ceci est ä m ettre en rapport avec les 
prises de position des partis gouvernementaux, qui ont tous, ä l’exception de PUDC, recom-
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Sur la base de ces resultats, la question  se pose si d ’au tres facteurs politiques con trib u en t aussi 
ä la com prehension  du vote. E ffectivem ent, ä p a rt l’o rien tation  ideologique e t la proxim ite 
Partisane, la confiance dans le gouvernem ent est fo rtem en t liee avec la decision des votant-e-s, 
ce qui n ’est pas surprenant. Tandis que  les personnes faisant confiance au  gouvernem ent vo- 
ta ien t en  m ajorite  (60 pour cent) pour la nouvelle loi, les m efiants (38 p o u r cen t de oui) e t 
su rtou t les indecis (16 pour cen t de  oui) refusaient largem ent le com prom is ficele en tre  les 
C ham bres et le Conseil federal. E n revanche, la com petence des votant-e-s en  ce qui concerne 
l’ob jet de  vo te  n ’a eu  que peu d ’influence sur le vote. E n effe t le taux d ’acceptation  ne  m onte  
que  legerem ent si l’on  passe des incom petents aux personnes assez ou tres com petentes.

A lors que ces differences son t tres nettes, les au tres variable politiques n ’ap p o rten t que  peu 
d ’eclaircissem ent. A insi, q u ’on soit tres a ttache  ä  un parti ou non, q u ’on soit tres in teresse  pa r la 
politique ou  fo rtem en t desin teresse, le degre d ’acceptation  de la loi ne change que m argi- 
nalem ent. Ceci est aussi le cas avec certaines caracteristiques socio-dem ographiques (Tableau 
4.3). A  la fois les fem m es e t les hom m es on t refuse ä des degres tres sim ilaires la nouvelle  loi, et 
le fron t du refus ne  v aria it guere  en fonction de l’äge. E n revanche on s’aperQoit que  ä  la fois le 
n iveau de fo rm ation  e t le Statut professionnel influencent considerab lem ent la prise de deci­
sion sur la L O G A . Les vo tant-e-s avec une form ation  superieu re  e t su rto u t les universitaires 
o n t vo te  plus fo rtem en t pour la nouvelle loi que les personnes ayant term ine  leu r form ation 
scolaire apres l’ecole obligato ire  ou  une ecole professionnelle. S im ilairem ent, les personnes 
exenjant des professions liberales, d ’enseignem ent ou e tan t des cadres inferieurs ou  superieurs 
on t accepte plus volontiers la reform e p roposee par les Cham bres. Les paysans, les ouvriers, et 
les independants, en revanche, se sont vivem ent opposes ä  cette  nouvelle loi. L’Opposition des 
independan ts do it certes e tre  m ise en rap p o rt avec les in itiateurs du referendum , ä savoir 
l’U SA M .

O n no te  aussi une  d ifference d ’accep tation  en tre  les hab itan ts des grandes villes e t le reste  de  la 
population . Les p rem iers penchant p resque m ajorita irem ent pour la reform e, tandis que les 
autres, e t su rtou t les hab itan ts de la Campagne, vo taien t fo rtem en t con tre  la reform e. U ne 
re la tion  re la tivem ent faible ap p ara tt aussi p o u r le revenu disponible des m enages. A insi, les 
personnes hab itan t dans un m enage ä revenu faib le on t accepte le p ro je t avec un pourcen tage 
depassan t la m oyenne, com m e d ’ailleurs les personnes avec les revenus les plus im portants. E n 
revanche les categories in term ediaires se son t opposees ä la reform e.

mande l’acceptation du projet.Toutefois, ä la fois la prise de position du PRD et du PDC ont ete
contestees par des sections cantonales.6

N euf sections du PR D  et six sections du PDC ont adopt6 une prise de position en defaveur du projet de 
röforme (N ZZ, le 4.6.1996:14)



Tableau 4.3: LO G A -  Comportement selon les caracteristiques demographiques

Caracteristiques/Categories % de oui (n) V de Cramer

Pourcentage d’acceptation........................................
Pourcentage d’acceptation selon enquete VOX......

39
37 (399)

Sexe ................................................................................ ................ n.s.
Hommes................................................................ 30 (218)
Femmes................................................................. 36 (183)

Age ................................................................................. ................ n.s.
1 8 -2 9  an s .......................................................... 39 (52)
30 -  39 ans.......................................................... 45 (64)
40 -  49 ans.......................................................... 42 (67)
50 -  59 ans.......................................................... 39 (83)
60 -  69 ans.......................................................... 29 (68)
70 et plus.............................................................. 31 (67)

Lieu de residence......................................................... ............ 18**
Grande v ille .......................................................... 48 (125)
Ville petite et moyenne....................................... 39 (125)
Campagne............................................................. 27 (151)

Formation ....................................................................... ............... 37**
Ecole obligatoire.................................................. 29 (49)
Apprentissage/Ecole professionnelle............... 23 (176)
College, gymnase, ETS....................................... 44 (117)
Universite/poly/HEC............................................. 76 (57)

Statut professionnel .................................................... ............... 24**
Personnes n’ayant jamais travaille.................. 34 (56)
Paysans ................................................................. 29 (21)
Independants........................................................ 31 (39)
Cadres moyens/inferieurs.................................. 54 (24)
Cadres superieurs............................................... 46 (116)
Enseignants.......................................................... 59 (17)
Ouvriers qualifies................................................. 23 (86)
Ouvriers non-qualifies........................................ 32 (28)

Revenu du menage ..................................................... ............... 23**
Moins de 3000 f r . ................................................ 43 (51)
Entre 3000 et 5000 f r . ........................................ 23 (93)
Entre 5000 et 8000 f r . ........................................ 36 (97)
Plus de 8000 f r . ................................................... 52 (108)

Possession de son logem ent..................................... ............... 14**
Locataires............................................ 54 (428)
Proprietaires......................................... 40 (547)

Region linguistique...................................................... ................24**
Suisse alemanique.............................................. 32 (305)
Suisse romande................................................... 60 (84)

*p<.05; **p<.01; n.s.: non-significatif
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996
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Tableau 4.4: L O G A  -  M otivation du oui en pourcent

Motivation participants non-participants

La reform e est bonne/elle est necessaire 40 32
II faut decharger le Conseil federal 82 95
II faut moderniser le gouvernement 31 37

Recommandation de tiers 7 3
Autres motifs 20 14

Totala 180 180
(n = 1 47) (n = 73 )

a totaux superieurs ä 100%  car deux reponses etaient possibles; 2%  des participants n'ont pas justifie leur choix. 

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

4.3. Les motivations du vote

C om m e on a dejä  pu  le noter, la Campagne precedan t le vo te  du 9 juin a 6td dom inee pa r la 
re fo rm e du gouvernem ent e t de  l’adm inistration , e t p o u r cet ob jet ce son t su rto u t les opposants 
qui se sont mobilises. Par consequent, la Campagne a  e tc  tres peu  equilibree e t les partisans de 
la reform e on t eu des difficultes ä defendre  leur projet. Ceci se refle te  aussi fo rtem en t dans les 
m otivations que les votant-e-s on t donnees spontanem ent p o u r leur decision. T andis que les 
opposan ts on t avance to u te  une  Serie de m otivations differentes, les partisans du oui on t fait 
preuve d ’une grande  coherence. A insi, plus de trois q uart des personnes ayant vote p o u r la 
re form e on t m otive leur decision avec la rem arque  qu ’il fau t decharger le Conseil federal. Ce 
pourcen tage  est encore plus eleve parm i les personnes n ’ayan t pas participe  au scrutin . Les 
au tres m otivations utilisees son t soit la m odernisation  du gouvernem ent, soit des affirm ations 
assez vagues. P res d ’un tiers des votant-e-s a pense tou t sim plem ent que la reform e est bonne et 
q u ’elle est necessaire.

Parm i les opposan ts on trouve une varie te  plus im portan te  de  m otivations. E n te te  de  liste 
arriven t des m otivations qui on t dom ine la Campagne, ä savoir les coüts engendres pa r les 
secretaires d ’E ta t et la bureaucratisa tion  que ces derniers causeraient. M oins souvent les o p p o ­
sants con testen t to u te  re fo rm e 7 ou pensen t que la reform e p roposee  n ’est pas la bonne. P lus de  
dix pour cent des opposan ts avancent aussi que le Conseil federal n ’est pas surcharge. II est 
in teressan t de  n o ter que presque un opposan t sur 10 affirm e que la reform e e ta it mal ficelee. 
P a r ailleurs, p lusieurs personnes ayant vote con tre  la reform e on t avance l’argum en t selon 
lequel la re fo rm e e ta it peu claire, que la definition du rö le des secretaires d ’E ta t n ’e ta it pas 
evidente  e t que l’inform ation  n ’e ta it pas süffisante. Ceci est certes ä m ettre  en  rap p o rt avec la 
Position peu claire  du Conseil federal qui, au depart, ne  voulait pas de  secretaires d ’E ta t e t s ’est 
finalem ent rallie au  com prom is des cham bres.

7 U ne analyse plus dfitaillfie portant sur la perception du besoin de reforme se trouve dans la recente enquete 
Univox (H ardm eier, Sibylle 1996 Die Regierungs- und Verwaltungsreform -  Reformbereitschaft in der 
Bevölkerung. Bern, Zürich: GfS Forschungsinstitut und Institut für Politikwissenschaft).



Tableau 4.5: L O G A  -  M otivation du non en pourcent

Motivation participants non-participants

Coüts/ii faut economiser de l’argent 66 69
Bureaucratisation 41 26
Reforme n’est pas necessaire 17 22

Secretaires d ’Etat 16 17
Reforme mal ficelee 7 9
Conseil federal n ’est pas surcharge 12 13

II fau t une autre reforme 6 6
Recommandations de tiers 2 2
Autres motifs 21 19

Totala 187 177
(n=243) (n = 1 62)

*  totaux superieurs ä 100%  car deux reponses etaient possibles; 3%  des participants n’ont pas justifie leur choix. 

Source: Analyse VOX de la votatlon föderale du 9. Juin 1996

4.4. Le soutien aux arguments de la Campagne

C om m e pour les m otivations spon tanem en t avancees pa r les votant-e-s, certains argum ents de 
la Campagne o n t fortement polarise les participants. Parm i les arguments con tre  la reforme, on 
n o te  la fo rte  Opposition relative aux coüts des secretaires d ’E tat. Parm i les personnes ayant 
vo te  con tre  la reform e, p resque la to ta lite  pense que ces coüts son t tro p  eleves. E n  revanche cet 
argum ent est fo rtem en t conteste  par les partisans de la reform e. C et a rgum ent des coüts trop  
eleves a dejä causö des ennuis ä la reform e du parlem ent, soum is au vote populaire  le 27 
sep tem bre  1992. Sur les trois objets concernant Ie parlem ent, deux on t e te  refuses pa r le souve- 
rain. Un argum ent central con tre  ces projets de  reform e a e te  les coüts dem esures q u ’au raien t 
en tra ines une certaine  professionnalisation des parlem en taires .8

La Polarisation en tre  partisans e t opposants de  la reform e est m oins fo rte  en ce qui concerne 
l’im pact des secretaires d ’E ta t sur le travail de Padm inistration. Tandis que les opposan ts 
pensen t que ces nouveaux fonctionnaires p rovoqueront une desorganisation de l’adm inistra- 
tion  e t ren dron t plus difficiles les contacts avec les partis, les cantons e t les groupes d ’in te re t,ce  
po in t de vue n ’est pas partage p a r les partisans. M ais les differences ne sont pas aussi m arquees. 
Elles le sont encore  m oins en ce qui concerne l’a rgum ent p o rtan t sur l’e ten d u e  des reform es. 
Plus de  la m oitie des participants (opposants e t partisans confondus) sont d ’accord avec l’affir- 
m ation  que «La reform e est une dem i-m esure». D e nouveau, ce resu lta t est ä m ettre  en rapport 
avec la difficulte de  trouver un com prom is aux cham bres et en tre  les cham bres et le Conseil 
federal. Toute au tre  reform e risque de  se h eu rte r ä ces m em es obstacles.

8 Hardm eier, Sibylle 1992. Analyse des votationsföderales du 2 7 septembre 1992. Bern: GfS Forschungsinstitut 
und Institut für Politikwissenschaft.



Tableau 4.6: LO G A  -  Evaluation des arguments pour et contre (ayant vote en pourcent)

D’accord
Pas

d’accord
Ne

sait pas <n)

arguments contre reforme

Les secretaires d’Etat total 63 31 7 (394)
coütent trop eher. oui 21 70 9 (147)

non 88 7 5 (247)

Avec les secretaires d’Etat, les partis, total 51 42 7 (394)
les groupes d’interet et les cantons oui 12 84 4 (147)
ne sauront plus ä qui s’adresser. non 73 18 9 (247)

La creation de nouveaux secretaires total 43 47 11 (398)
d’Etat provoquera une desorganisation oui 11 81 7 (150)
du gouvernement. non 61 26 13 (248)

La reforme est une demi-mesure; total 54 31 16 (394)
eile devrait aller plus loin. oui 59 26 16 (147)

non 51 33 16 (247)

arguments pour reforme

La reforme est necessaire pour total 58 34 8 (398)
alleger la täche du Conseil federal. oui 93 3 3 (150)

non 37 53 10 (248)

La reforme permet une rationali­ total 49 37 15 (396)
sation de l’administration. oui 81 8 12 (147)

non 29 54 17 (249)

La creation de nouveaux secretaires total 41 45 15 (390)
d’Etat permettra au Conseil federal oui 80 11 10 (146)
d’avoir une perspective ä long terme. non 17 65 18 (244)

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

En ce qui concerne les arguments des partisans de la reforme, la Polarisation est moins pronon- 
cee. Les partisans souscrivent ä des larges majorites aux arguments concernant l’allegement du 
Conseil federal, la rationalisation de l’administration et l’utilite des secretaires d ’E ta t pour une 
perspective ä long terme du Conseil federal, alors les opposants y sont nettem ent moins favora- 
bles. Mais ä l’exception du dernier argument pour la reforme, le pourcentage d’opposants qui 
sont d ’accord avec l’argument est relativement important. Ceci montre d ’une autre fagon le 
desequilibre dans la Campagne precedant le vote. Les opposants avaient recours ä des argu­
ments tranchants, tandis que ceux des partisans pouvaient etre acceptables meme aux yeux des 
personnes deposant un non dans l’urne.
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5. Article constitutionnel sur l’agriculture

5.1. La Situation de base

Le 9 ju in  1996, le peuple suisse a e te  appele ä  se p rononcer une nouvelle fois sur la politique 
agricole de la C onfederation . Aprfes la triple defaite  du 12 m ars 1995, le Conseil federal n ’a 
guere  tard e  ä rem ettre  l’ouvrage sur le m etier, afin de d onner une assise constitu tionnelle  ä sa 
po litique agricole 20029. C ette  fois-ci pourtan t, le gouvernem ent ne parta it pas ba ttu , renseigne 
sur les raisons de son echec precedent: le p ro je t de 1995 avait e te  critique pour son m anque 
d ’am bition , no tam m ent pour l’accent trop  tim ide mis su r les dispositions en faveur de Penvi- 
ro n n e m e n t10. Par rap p o rt ä l’ancien, le nouvel article  definit donc plus c lairem ent le röle de 
l’agriculture  com m e agent de  p ro tection  e t d ’en tre tien  du paysage. L’octro i de la m anne föde­
rale, sous form e de paiem ents directs, se trouve en effet subordonne aux conditions d ’une 
p roduction  ecologique e t o rien tee  vers le m arche, au tre  pilier de  la politique agricole 2002. 
C om m e nous le verrons, c’est precisem ent la dim ension ecologique de Particle qui constitue  la 
principale m otivation du vote en sa faveur. Par ailleurs, une  deuxiem e innovation  consiste en 
l’obligation  fa ite  aux agriculteurs de donner une inform ation  com plete sur la n a tu re  de leurs 
produits, destinee aux consom m ateurs -  l’exigence d ’une  plus grande transparence sur le m ar­
che des produits agricoles est egalem ent un poin t qui a rallie un fort consensus parm i les 
citoyens. Au prealable, le p ro jet avait rencontre  un echo tres favorable au sein de  la classe 
politique: tous les partis federaux s ’e ta ien t prononces p o u r la reform e, ä l’exception  du Parti de 
la L iberte , ainsi que l’ensem ble des associations faitieres de l’econom ie. C ette  unan im ite  con- 
traste  avec les positions plus tranchees de la Campagne precedente, qui avait vu la gauche se 
d istancer du pro jet gouvernem ental.

5.2. Le profil du vote

L’unite  de la classe politique se refle te  dans l’intensite  tres m odeste  de  la Campagne, e t ses effets 
se repercu ten t ä plusieurs niveaux. Prem ierem ent, la Campagne a suscite une m obilisation 
populaire  tres faible, assortie  d ’un taux de participation  parm i les plus bas dans l’h isto ire de  la 
dem ocratie  d irecte  suisse (voir chap itre  2). D euxiem em ent, fau te  d ’a lternative  credib le au 
p ro jet, plus des trois quarts des votants -  et tous les cantons -  l’on t approuve. L’absence de  tout 
clivage im portan t au sein du m onde p ay san 11 a em peche certains reflexes de so lidarite  de  se 
p rodu ire  au de trim en t de la reform e. Le vote se p resen te  sous une form e tres hom ogene, 
com m e le revele d ’abord  une analyse selon les caracteristiques socio-dem ographiques (tableau 
5.1). 11 appara tt que la p lupart des de term inants de ce type n ’ap p o rten t aucune explication ä

II s’agissait en realite d ’un contre-projet ä l’initiative <Paysans et consomm ateurs -  pour une agriculture en 
accord avec la nature>, retir^e au profit du contre-projet.
Voir Sciarini, Pascal et al. 1995. Analyse des votationsföderales du 12 mars 1995 (Analyse VOX n. 56). Bern et 
Gen£ve: GfS et D epartem ent de Science politique, Universite de Gen£ve.
Ce n ’etait pas le cas en mars 1995: l’Association des petits et moyens paysans (V K M B),soutenue par Denner, 
par la gauche et par des organisations de paysans bio, avait fait Campagne pour le non.
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Tableau 5.1: Article sur l’agriculture -  Comportement selon les caracteristiques 
socio-demographiques

Caracteristique/categorie % de oui (n) V de Cramer

Total effectif:............................................................... 77.6
Total VOX:.................................................................... 78 (406)
Sexe ............................................................................ ..................n.s.

Hom m es.............................................................. 76 (217)
Femmes............................................................... 81 (189)

Age ............................................................................. ..................n.s.
1 8 -2 9  a n s ........................................................ 71 (51)
30 -  39 a n s ........................................................ 74 (62)
40 -  49 a n s ........................................................ 76 (71)
50 -  59 a n s ........................................................ 75 (88)
60 -  69 a n s ........................................................ 86 (66)
70 ans et plus..................................................... 85 (68)

Form ation .................................................................. ............... 22“
Ecole obligatoire................................................ 86 (55)
Apprentissage/Ecole professionelle............ 73 (171)
College, gymnase, E T S .................................... 73 (118)
Universite/poly/HEC.......................................... 97 (60)

Statut social .............................................................. ..................n.s.
Paysan ................................................................. 59 (22)
Independant........................................................ 78 (49)
Cadre, enseignant.............................................. 80 (156)
Ouvrier, employe................................................ 78 (117)
Sans profession................................................. 84 (57)

Revenu du m enage .................................................. ..................n.s.
Moins de 3000 fr................................................ 81 (52)
Entre 3000 et 5000 f r . ..................................... 79 (99)
Entre 5000 et 8000 fr........................................ 76 (92)
Plus de 8000 fr.................................................... 84 (110)

Region linguistique.................................................. ..................n.s.
Suisse alemanique............................................ 77 (313)
Suisse romande................................................. 80 (80)

Lieu de residence ..................................................... ............... 23**
Grande ville......................................................... 91 (127)
Ville petite et moyenne.................................... 78 (126)
Campagne.......................................................... 68 (153)

Confession................................................................. .................15*
Protestant ........................................................... 79 (198)
Catholique........................................................... 74 (174)
Sans confession................................................. 100 (2 2 )

Source: Analyse VOX de la votalion föderale du 9. Juin 1996

20



l’orientation du vote.Tout d’abord, ni le sexe ni l’äge ne sont relevants, pas plus que le niveau de 
revenu ou la region linguistique. De meme, le Statut social n ’influence pas le vote de maniere 
significative, mais les chiffres presentes laissent entendre un moindre soutien de la reforme 
parmi les agriculteurs.

Seuls trois facteurs perm ettent d ’accrediter un lien entre le milieu social et le vote: il s’agit du 
niveau de formation, du lieu de residence et de la confession. L’impact du niveau de formation 
est difficile ä interpreter: les meilleurs partisans de la reforme se recrutent ä la fois parmi les 
citoyens avec le niveau de formation le plus faible et le plus eleve. Cette relation s’observe aussi 
bien dans les grandes villes que dans les villes moins importantes et ä la Campagne. Le niveau 
general d’acceptation du projet est cependant plus eleve dans les villes et parmi les citoyens 
reformes ou sans confession, qui sont eux-memes plus nombreux dans les grandes villes. Ces 
trois variables sont ainsi elles-memes correlees d ’une maniere relativement com plexe12, de 
sorte qu’il est extremement difficile de determiner leur influence propre sur le vote. Sur la base 
de nos informations, il est toutefois possible d ’6tablir le profil type des opposants ä l ’article sur 
l'agriculture: protestants de formation moyenne vivant ä la Campagne (41 pour cent de non; 
n=58) et catholiques de formation moyenne vivant dans les villes de faible ou moyenne impor- 
tance (39 pour cent de non; n=46). Au total, le pourcentage d’acceptation tres eleve de l’article 
denote un comportement de vote tres homogene selon les caracteristiques socio-demographi- 
ques; et c’est l’ensemble de notre interpretation qui doit etre relativisee au vu des differences 
de comportement relativement faibles entre les differentes couches de la population suisse.

II est plus instructif, pour l’explication du vote, de se referer aux variables politiques (tableau
5.2). Premierement, on observe certaines differences dans le vote selon les partis de predilec- 
tion indiques par les repondants; mais le nombre de cas est faible -  tres faible pour les petits 
partis non gouvernementaux -  et la relation n’est pas significative. L’intensite du lien partisan 
n ’entre pas non plus en ligne de compte, de meme que la proximite par rapport ä l’Union Suisse 
des Paysans. En revanche, le placement subjectif sur Taxe gauche-droite (effectue par les 
repondants eux-memes) en dit davantage. Si Ton met de cöte les positions extremes, represen- 
tees par un nombre tres limite de cas, il apparait que le soutien au projet diminue ä mesure 
qu’on s’eloigne du camp de la gauche. Nul doute en effet que les attitudes en faveur de l’ecolo- 
gie sont plus largement repandues ä gauche de l’echiquier politique, et que la dimension de 
l’ecologie a ete centrale dans les debats et dans les mecanismes de formation des opinions. 11 
semble en tous cas que la coloration ecologique du paquet agricole l’a fait triom pher plus 
sürement que son orientation en faveur du marche. En effet, le projet l’emporte plus nettement 
parmi ceux qui privilegient la defense de l’environnement par rapport au bien-etre economi- 
que -  il est vrai que la reforme agricole promettait des gains sur les deux tableaux, notamment 
par un reajustement des prix aux conditions du marche qui se ferait au benefice des consomma- 
teurs. En meme temps, le projet n ’emporte pas plus clairement l’adhesion des partisans d ’une 
concurrence accrue que celle des «interventionnistes».

L es ca tho liques  d es  g randes  villes e t  de la Cam pagne son t p lus favorab les au p ro je t q u e  les p ro te stan ts , 
l’inverse e ta n t vrai dans  les villes m oyennes e t petites.



Tableau 5.2: Article sur l ’agriculture -  Comportement selon les caracteristiques politiques

Caracteristique/categorie % de oui (n) V de Cramer

Total effectif.................................................................
Total VOX.......................................................................

77.6
78 (406)

Confiance dans le gouvernement............................. ........................20**
Confiants............................................................... 85 (161)
Indecis.................................................................... 87 (62)
Mefiants................................................................ 69 (173)

Niveau de competence............................................... .................15**
incompetents........................................................ 70 (63)
peu competents.................................................... 85 (103)
assez competents............................................... 70 (91)
tres competents................................................... 82 (149)

Proxi mite par rapport ä un p a r t i ............................... ........................n.s.
Tres attaches........................................................ 76 (29)
Assez attaches..................................................... 82 (56)
Simples sympathisants...................................... 77 (131)
Proches d’aucun p arti......................................... 80 (169)

Lien avec un parti ....................................................... ........................n.s.
Parti socialiste suisse.......................................... 94 (46)
Parti democrate chretien.................................... 71 (35)
Parti radical-democratique................................. 75 (55)
Union democratique du centre.......................... 72 (43)
Aucun parti............................................................ 79 (141)

Positionnement sur l ’axe gauche-droite.................. ..................26**
(Extreme gauche)................................................ 86 (7)
Gauche ................................................ 93 (90)
Centre................................................. 81 (139)
Droite................................................. 66 (111)
(Extreme droite)..................................... 81 (16)
pas de Position..................................................... 66 (29)

Appartenance ä l'Union suisse des paysans........... .........................n.s.
Membre................................................................. 68 (19)
Membre potentiel................................................. 78 (54)
Non-membre........................................................ 79 (325)

Politique economique................................... ..................16**
Pour plus d’intervention de l’E ta t............... 75 (32)
M ixte.................................................. 88 (125)
Pour plus de concurrence......................... 74 (247)

importance de l'ecologie vs. economie ............. .......................... 13*
Protection de l’environnement plus importante 86 (133)
M ixte.................................................. 75 (226)
Bien-etre economique plus important.......... 73 (37)

**p<.01,*p<.05, n.s.: non-significatif.
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996
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Deux autres facteurs exercent une influence significative sur le vote: il s’agit du degre de 
confiance vis-ä-vis du gouvernement et du niveau de competence. Concernant le premier, qui 
s’articule autour de ce qu’on a appele le clivage populiste (clivage entre elites politiques et 
population), il y a lieu de constater que son influence sur la decision des citoyens est m oyenne13, 
tout en restant l’une des plus remarquables parmi les variables politiques. Pour ce qui est du 
niveau de competence, son impact est beaucoup plus limite, sa relation avec la decision de vote 
n ’etant pas lineaire. Ce n ’etait pas le cas lors de la votation sur l’article constitutionnel de mars 
1995, oü la competence avait joue un röle plus important -  les citoyens mieux informes ayant 
soutenu plus nettem ent le projet du gouvernement. Cette difference indique que le Conseil 
federal est parvenu entre temps ä m ettre sur pied une reforme atteignant le compromis, accep- 
table par tous.

5.3. Les motivations du vote

Nous avons dejä indique en quelques mots les motivations individuelles qui ont conduit au oui 
massif en faveur de la reforme agricole proposee par le gouvernement. Revenons aux circons- 
tances de la Campagne: celle-ci a ete peu animee, en grande partie occultee par le debat plus 
controverse autour de la reforme du gouvernement et de l’administration. II n ’en a filtre que 
peu d’informations, celles-ci partageant presque systematiquement le meme point de vue posi- 
tif. Les votant-e-s ayant vote contre le projet ont donc dispose de peu d ’arguments pour ap- 
puyer leur decision et semblent avoir choisi de refuser la reforme pour des raisons tres genera­
les ou d ’ordre financier (60 pour cent des votants), tout particulierement parmi les citoyens se 
mefiant du Conseil federal14. Deux autres motivations denoncent les exces d ’une reforme qui 
va trop dans le sens de l’ecologie ou qui s’ajouterait encore ä la legislation dejä encombrante en 
vigueur dans le domaine agricole (30 pour cent des votants) -  notons que la reforme avait 
precisement un but inverse. Enfin, les paiement directs ou autres subventions ont ete la cible 
d ’une petite partie des opposants. Par ailleurs, ceux-ci se referent tres rarem ent ä des tiers pour 
prendre leur decision, ce qui s’explique sans doute par l’unanimite des partis contre leur point 
de vue et par le reservoir tres restreint d ’opposants dans la population.

Les motivations du oui ne sont pas beaucoup plus nuancees: plus d ’un tiers des votants favora- 
bles ä l’article le designent comme utile et necessaire, sans autre motivation particuliere. Ceci 
dit, pres de 45 pour cent des votants ont invoque un motif d ’acceptation clair: la reforme 
garantit une meilleure protection de la nature et des animaux -  cette opinion est partagee par 
les non-votants. D ’autre part, les reflexes de solidarite avec l'ensemble du monde paysan sem­
blent avoir joue pleinement en faveur de la reforme (31 pour cent des motifs chez les votants), 
contrairement ä ce qui s’etait produit lors de la votation de mars 1995ls. II est ä noter que la

Le coefficient d ’association gamma est comparable ä la moyenne pour la legislature 91-95. •
Ils sont plus de la moitic des votants mefiants ä avoir invoque en prem ier choix l’une de ces deux motivations 
pour justifier leur decision; en rapport, seuls un peu plus de 20 pour cent des votants contiants ont fait de 
mSme.
A cette occasion, 25 pour cent des motifs de refus avaient pour fondem ent le soutien des petits paysans et 
l’hostilitfi aux gros producteurs et a la bureaucratie paysanne.
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Tableau 5.3: Article constitutionnel sur l ’agriculture -  Motivation du non en pourcent

Motivation participants non-participants

L’article constitutionnel est insatisfaisant/ne me plaTt pas 31 19
Les mesures prevues s. trop cheres/les paysans s. trop payes 29 24
L’article va trop loin, il est «trop ecologique» 15 11

II n’est pas convenable de proposertoujours de nouvelles lois 15 5
Contre les subventions ou les paiements directs 12 22
Avis de tiers (parti politique, Conseil federal, collegue,...) 4 0

Autres motifs 13 22

Totala 119 103
(n=86) (n=37)

* totaux superieurs ä 100% car deux reponses etaient possibles; 12% des participants n’ont pas justifie leur choix. 
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

protection de la nature est un motif davantage prise par les habitants des villes, alors que la 
solidarite avec les paysans fait le plein de voix ä la Campagne, oü il constitue le principal motif 
d’acceptation. Par ailleurs, la qualite des produits agricoles et l’information des consommateurs 
recueillent quelques voix, de meme que Porientation de l’agriculture vers une plus grande 
economie de marche. Comrae nous l’avons dejä releve dans le profil du vote, l’argument du 
marche a donc ete largement supplante par d’autres motifs tels que la protection de l’environ- 
nement. Enfin, l’avis de tiers n ’a pas compte pour beaucoup dans les motivations invoquees par 
les votants.

5.4. Le soutien aux arguments

Les arguments avances durant la Campagne sur l’article agricole n ’ont pas tous eu un retentis- 
sement important sur les attitudes individuelles.Tandis que certains ont contribue ä provoquer 
une Polarisation des decisions de vote -  du moins peut-on l’evaluer a posteriori - ,  d ’autres sont 
systematiquement acceptes ou refuses par une majorite de votants aussi bien dans le camp du 
oui que dans le camp du non ä la reforme, ce qui laisse entendre qu’ils n’ont joue qu’un röle 
mineur dans la prise de decision.

Si l’on prend pour commencer les arguments soutenant le point de vue de la reforme, deux 
d ’entre eux ont effectivement polarise l’opinion publique entre partisans et opposants. Le 
prem ier argument presente dans le tableau 5.5 est celui qui a produit la Polarisation  la plus 
marquee (gamma = .85**): la dimension ecologique de l’article constitutionnel constitue defini- 
tivement le facteur cle de son acceptation ou de son rejet. L’argument prönant la solidarite avec 
les agriculteurs (<L’article est indispensable pour rassurer le monde paysan>) a egalement 
suscite, dans une moindre mesure, des prises de position differenciees suivant les camps. Ces

24



Tableau 5.4: Article constitutionnel sur l ’agriculture -  Motivation du oui en pourcent

Motivation participants non-participants

Pour la protection de la nature et des animaux 44 49
L’article constitutionnel est utile/la reforme est necessaire 36 25
Par solidarite avec les paysans, pour soutenir l’agriculture 31 35

Avis de tiers (parti politique, Conseil federal, collegue,...) 7 5
Meilleure qualite des produits/meill. information des consommat. 7 9
Pour plus de marche dans l’agriculture 6 7

Autres motifs 14 12

Totala 145 142
(n==311) (n=202)

a totaux superieurs ä 100% car deux reponses etaient possibles; 7% des participants n’ont pas justifie leur choix. 
Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

deux resultats refletent parfaitement les motivations exprimees plus haut: l’ecologie et la soli- 
darite avec la paysannerie ont ete citees par trois partisans de la reforme sur quatre. En revan- 
che, deux arguments n’ont ete d’aucune influence dans la formation des opinions. Le premier 
visait ä convaincre les citoyens qu’ils devaient exiger une baisse du prix des produits agricoles, 
etant entendu qu’une teile baisse s’obtiendrait en reorientant Pagriculture vers plus de concur- 
rence et de marche. O r cet argument n ’a pas ete entendu, du moins par les citoyens qui se sont 
rendus aux urnes, puisque aussi bien les opposants que les partisans de la reforme Pont rejete. 
Quant au second, il prenait le parti des consommateurs en revendiquant leur droit ä  une 
meilleure information sur les produits agricoles qu’ils achetent. Cette exigence a rassemble 
dans une meme mesure les partisans et les opposants; s’appuyant sur une disposition particu- 
liere de l’article constitutionnel, eile ne s’inscrit pas au cceur du debat sur la reforme agricole. 
Elle s’inspire de l’esprit de l’initiative des <paysans et consommateurs> ä  Iaquelle les autorites 
avaient oppose leur contre-projet16.

Concernant les arguments qui prenaient le parti des opposants, on peut formuler une remarque 
generale: ces enonces degagent plus d’indecis, meme parmi les opposants, que ceux defendant 
le oui. La raison reside sans doute dans le fait que la Campagne du non a ete quasi inexistante, 
de sorte que les citoyens interroges etaient le plus souvent confrontes pour la premiere fois aux 
arguments prönant le refus de la reforme. Sur trois arguments, un seul peut etre considere 
comme «polarisant», selon lequel des exigences pour une production agricole respectueuse de 
l’environnement vont trop loin>. Ce point de vue reflete les motivations, exposees plus haut,qui 
denongaient le «trop d ’ecologie» et le coüt excessif de la reforme. Ensuite, l’argument portant

I! n ’est pas sans interet de noter que plus de 80 pour cent des citoyens mdfiants vis-a-vis du gouvernem ent ont 
approuve -  indirectem ent -  cette disposition du paquet agricole.



Tableau 5.5: Article sur l'agriculture -  Evaluation des arguments <pour> (ayant vote en pourcent)

pas Ne
Arguments <pour> d'accord d’accord sait pas (n)

L’article constitutionnel est necessaire total 72 20 8 (399)
pour rendre l’agriculture plus oui 84 8 8 (312)
respectueuse de l’environnement. non 28 62 10 (87)

II faut diminuer le niveau de prix total 41 53 6 (402)
des produits agricoles. oui 42 52 6 (315)

non 33 59 8 (87)

Les consommateurs doivent etre total 83 16 1 (405)
mieux informes sur les produits oui 82 17 1 (316)
agricoles qu’ils achetent. non 84 15 1 (89)

L’article constitutionnel est in­ total 58 30 12 (397)
dispensable pour rassurer le monde oui 67 20 13 (310)
paysan non 25 68 7 (87)

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

sur la menace pour l’auto-approvisionnement du pays n’a pas reellement polarise partisans et 
opposants, mais ces derniers l’ont tout de meme davantage soutenu (gamma = .44**). Enfin, 
l’argument m ettant en cause le manque d’ambition du projet gouvernemental n’a pas plus 
convaincu les partisans que les opposants, signe que le Conseil federal a satisfait les exigences 
du plus grand nombre et que les insatisfaits etaient surtout de?us par l’ampleur des change­
men ts.

6. La methodologie
La presente analyse repose sur une enquete telephonique realisee durant les trois premieres 
semaines suivant les votations par l’Institut de recherche GfS. 1011 citoyen-ne-s, choisies dans 
les differentes regions linguistiques selon la methode du jour de naissance (dans chaque rae­
nage est interviewee la personne dont la date de naissance se situe le plus pres du debut de 
l’annee),ont ete interviewes.710 interviews ont et6 realises en Suisse alemanique, 243 en Suisse 
romande et 58 en Suisse italienne.

Avec une selection au hasard, l’importance de cet echantillonnage donne une marge de con- 
fiance de ± 3 pour cent. En d’autres termes, un taux statistique de 50 pour cent se situe ä 95 pour 
cent de vraisemblance entre 47 et 53 pour cent.

26



Tableau 5.6: Article sur l’agriculture -  Evaluation des arguments <contre> (ayant vote en
pourcent)

Arguments <contre> d’accord
Pas

d’accord
Ne

sait pas (n)

Les exigences pour une production total 30 57 13 (400)
agricole respectueuse de l’environne- oui 29 56 15 (311)
ment ne vont pas assez loin. non 34 58 8 (89)

Le nouvel article constitutionnel sur total 18 68 14 (393)
l’agriculture mettra en question oui 14 74 12 (306)
rauto-approvisionnement de la Suisse. non 31 49 20 (87)

Les exigences pour une production total 25 61 14 (398)
agricole respectueuse de l’environne- oui 15 71 14 (311)
ment vont trop loin non 59 25 16 (87)

2 Pour le coefficient d'association gamma, on a exdu la categorie <aucun parti> pour l'identification partisane et la 
categorie 'sans position> pour l’axe gauche-droite afin de respecter le critere de variable ordinale.

Source: Analyse VOX de la votation föderale du 9. Juin 1996

L’analyse des donnees a ete realisee au moyen du Programme de statistique SPSS. L’interpreta- 
tion des correlations bivariees repose sur le coefficient du V de Cramer qui mesure la force de 
la correlation entre deux variables. On obtient la valeur 1 lorsque la concordance est totale et la 
valeur 0 lorsqu’elle est inexistante. Des valeurs inferieures ä 0.15 indiquent une tres faible 
correlation. Le degre signifiant donne la marge d ’erreur vraisemblable perm ettant de supposer 
une correlation sur la totalite (des votants ou des citoye-ne-s suisses). Le V de Cramer n ’est 
indique dans les tableaux que lorsque la vraisemblance d’erreur atteint au maximum 0.05. Dans 
ce cas-lä la correlation est assuree ä 95 pour cent. Lorsque le risque d ’erreur est superieur ä 
0.05, la mention n.s. signifie que le coefficient est non significatif.
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Analyses des votations föderales 
Analisi delle votazioni federali 
Analysen eidgenössischer Urnengänge

Analyse des votations föderales du 9 juin 1996
Simon Hug, Lionel Marquis, Boris Wernli

Bilan des votations

Tout comme ie premier vote de la nouvelle Iegislature le 10 mars 1996, les deux objets soumis 
au vote populaire le 9 juin 1996 n’ont guere su mobiliser les citoyen-ne-s. Avec un taux de 
participation depassant ä peine les 30 pour cent, le peuple suisse a rejete massivement la loi sur 
l’organisation du gouvernement et de 1’administration et a largement accepte Particle constitu- 
tionnel sur l’agriculture. La pierre d’achoppement du prem ier objet a ete la creation de nou- 
veaux postes de secretaires d’Etat, censes decharger le Conseil federal dans ses täches quoti- 
diennes. Jugee trop chere et desorganisant en plus l’administration, cette reforme n ’a pas 
trouve gräce devant le peuple. La Campagne menee par les opposants de cette reforme a ete 
tres efficace et a permis de semer le doute dans les esprits des votants sur l’utilite et la necessite 
de cette reforme du gouvernement. Par consequent, la reforme a ete balayee par une majorite 
considerable des votant-e-s. (61 pour cent de non) et des cantons (seuls Geneve, Vaud et 
Neuchätel ont vote pour la reforme). Le sort a ete tout aussi clair pour le nouvel article 
constitutionnel sur l’agriculture, qui a ete accepte par le peuple et les cantons. Ce contre-projet 
ä l’initiative «Paysans et consommateurs -  pour une agriculture en accord avec la nature» a ete 
le fruit d’un compromis entre le monde paysan et les consommateurs. D onnant une base 
constitutionnelle ä des paiements directs, la reforme exige toutefois une production respec- 
tueuse de l’environnement. Le peu de contestation par rapport ä ce projet explique l’unanimite 
avec laquelle le peuple suisse a accepte ce nouvel article constitutionnel. Plus de trois quart des 
votant-e-s (78 pour cent) ont accepte ce projet et aucun canton ne l’a refuse.

La participation

La participation extremement faible lors du scrutin du 9 juin est essentiellement ä m ettre en 
rapport avec le peu d’interet suscite par les deux projets. Tandis que le nouvel article constitu­
tionnel sur l’agriculture n’etait guere conteste, la loi sur l’organisation du gouvernem ent et de 
l’administration a certes ete fortement critiquee, sans pour autant mobiliser les votant-e-s. 
Dans l’explication de la participation, ä la fois des ressources individuelles et des ressources de 
groupes jouent un röle. Comme d’habitude on note une augmentation de la participation au 
scrutin en fonction de l’äge, toutefois avec un certain flechissement pour les personnes les plus
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La loi sur l’organisation du gouvernement et de l’administration

Le sort reserve ä la loi sur l’organisation du gouvernement et de l’administration reflete 
fidelement les obstacles que cette reforme a du surmonter avant d ’arriver devant le peuple. 
S’agissant d’un compromis mal ficele entre les chambres et le Conseil federal, un referendum a 
ete lance, surtout au sujet de la nomination possible de 10 secretaires d’Etat, par l’USAM, 
soutenue par plusieurs parlementaires bourgeois (surtout de l’UDC). Le vote des citoyen-ne-s 
reflete fidelement cette Opposition entre une droite reticente face ä ces reformes et une gauche 
prete ä soutenir l’effort de modernisation. Ainsi, les personnes se situant sur la gauche de 
l’echiquier politique ont accepte en majorite la reforme, tandis que les personnes se situant sur 
la droite l’ont rejetee. Similairement, les personnes proches du PS ou du PES ont accepte le 
projet de loi, contrairement aux partisans de tous les autres partis politiques. Le rejet de cette 
reforme traduit aussi une certaine mefiance vis-ä-vis du gouvernement: les personnes declarant 
leur confiance dans le gouvernement ont accepte en majorite la reforme, mais tous les autres 
votant-e-s l’ont refusee. II n’est donc guere surprenant que pres de 10 pour cent des opposant- 
e-s motivent leur refus avec la rem arque que la reforme a ete mal ficelee. D ’autres motivations 
contre la reforme reprennent surtout les themes de la Campagne, ä savoir le coüt juge exorbi­
tant des secretaires d’Etat et le risque de bureaucratisation et de desorganisation induit par 
cette nouvelle structure au sein du gouvernement. Face ä ces arguments percutants, les parti­
sans de la reforme ont ete quelque peu desarmes pour contrecarrer les opposants. Ainsi, la 
motivation principale des partisans de la reforme 6tait qu’il fallait decharger le gouvernement.

L’article constitutionnel sur l’agriculture

Tout comme le premier objet, l’article constitutionnel sur l’agriculture a aussi ete un compro­
mis elabore au sein des chambres, ceci pour contrecarrer l’initiative «Paysans et consomma- 
teurs» (retiree par la suite). Bien que ce compromis soit venu apres plusieurs echecs de projets 
agricoles devant le peuple, il a su rallier une majorite ecrasante des votant-e-s. Ceci n ’est pas 
etonnant, puisqu’il essaie de satisfaire ä la fois le monde paysan avec des paiements directs, et 
les consommateurs avec une production respectueuse de l’environnement. Par consequent, la 
Campagne precedent le vote a ete plutöt morne et l’acceptation par le peuple a ete considera- 
ble. On note toutefois quelques faibles differences dans le niveau d ’acceptation entre les habi- 
tants de la Campagne et ceux des villes. Ces derniers ont plus facilement depose un oui dans 
l’urne. En ce qui concerne les facteurs politiques, il apparait que la gauche a plus fortement 
accepte ce nouvel article constitutionnel que la droite, probablement en raison du cote ecologi- 
que du projet. Enfin, les personnes ayant confiance dans le gouvernement ont soutenu plus 
fortem ent ce compromis, qui donne une nouvelle base constitutionnelle ä la politique agricole.

ägees. De meme la participation est plus elevee parmi les paysans et au sein des milieux socio-
professionnels superieurs. Enfin ce sont surtout les personnes interessees par la politique, et
fortem ent liees ä un parti politique, qui se sont deplacees aux urnes le 9 juin 1996.



Produkte- und Publikationsliste der Abteilung 
«Politik und Staat» des GfS-Forschungsinstitutes

VOX-Analysen eidgenössischer Urnengänge
Herausgegeben vom GfS-Forschungsinstitut in Zusammenarbeit mit den politikwissenschaft­
lichen Instituten der Universitäten Bern, Genf und Zürich:
Die VOX-Analysen werden im Abonnement 3 bis 4 Mal jährlich in Form einer gedruckten 
Broschüre verschickt (rund 4 M onate nach der Abstimmung). Eine spezielle Dienstleistung 
stellt der VOX-Vorversand dar; eine Vorabversion wird rund 2 Monate nach der Abstimmung 
in kopierter Form an interessierte Kreise verschickt (die gedruckte Broschüre wird selbst­
verständlich nachgeliefert).

Konditionen:
Jahresabo (3-4 Nrn.) SFr. 78.-
Jahresabo Medien-Vorversand SFr. 155.-
Gesamtausgabe seit 1977 SFr. 575.-

Europa-Barometer Schweiz:
Seit 1989 prüft das GfS-Forschungsinstitut vierteljährlich, wie sich die Schweizerinnen und 
Schweizer zum europäischen Integrationsprozess stellen. Eingang in diese Forschung finden 
auch komplexe Fragestellungen, beispielsweise inwiefern die wirtschaftliche Entwicklung oder 
die M edienberichterstattung Einfluss auf die Meinungsbildung nehmen. Das <Europa-Baro- 
m eter Schweiz> ist ausschliesslich im Abonnement erhältlich; darin enthalten ist vierteljährlich 
ein kompletter Tabellenband, eine ausführliche Berichterstattung und die <Europa-Chronik> 
(Zusammenstellung integrationsrelevanter Ereignisse) auf exklusiver Basis.

Konditionen:
A bo <Europa-Barometer Schweiz>
Jahres-Zusammenfassung der 
Europachronik (inkl. Versand)
(im Abo enthalten)

Sonderdruck des SKA-bulletins: 'Sorgen-Barometer Schweiz» (1/96)
In Zusammenarbeit mit der Schweizerischen Kreditanstalt entwickelte das GfS-Forschungs- 
institut 1995 den <Sorgen-Barometer Schweiz». In regelmässigen Abständen werden die politik­
relevanten Sorgen und Ängste der schweizerischen Bevölkerung erhoben und analysiert. 
Demnächst werden die Befunde in einem Artikel der Zeitschrift «Die Volkswirtschaft» publiziert.

Konditionen:
Versand Sonderdruck Versandkosten

Sfr. 7000 -  pro Jahr 

SFr. 25.-
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Sonderdruck <inside> (TA-Media AG): «Jugend und politische Forderungen» (11/95)
Im Mai 1995 publizierte das <inside> in einem Sonderdruck eine Studie des GfS-Forschungs- 
institutes, in welcher die politischen Interessen und Forderungen schweizerischer Jugendlicher 
systematisch analysiert wurden.

Konditionen:
Versand Sonderdruck Versandkosten

«25 Jahre Frauen als Stimmbürgerlnnen: Wie haben sie entschieden?» (2/96)
Zum Anlass des 25. Jahrestages der Einführung des Frauenstimmrechtes in der Schweiz ana­
lysierte das GfS-Forschungsinstitut das spezifische Stimmverhalten der Frauen (Sekundäranalyse 
der VOX-Analysen). Die Befunde werden in einem fünfseitigen Arbeitspapier zusammengefasst.

Konditionen:
Versand Broschüre Kopier- und
(deutsch, französisch) Versandkosten

Artikel: «<lnstant>-Democracy Schweiz? Überlegungen zu Entwicklungen der 
politischen Öffentlichkeit in der Informationsgesellschaft» (1/96)
Diese überarbeitete Fassung eines Referates von Claude Longchamp, Co-Leiter des GfS-For- 
schungsinstitutes, analysiert die Rolle der Medien im politischen am Beispiel der Nationalrats- 
wahlen 1995. Die Befunde gründen dabei einerseits auf der SRG-Wahlnachbefragung ’95 und 
auf die perm ante GfS-Medienanalyse, welche die Inhalte wichtiger Printmedien in der Schweiz 
analysiert.
Anderseits werden die Umfrageergebnisse des Instituts vor den Wahlen verwendet. 

Konditionen:
Versand Broschüre (26 Seiten) SFr. 2 0 -

Kontakt Abteilung «Politik und Staat»:
Claude Longchamp
Tel: 031 311 08 06; Fax: 031 311 08 19
Petra Huth, Projektleiterin
Tel: 031 311 08 06; Fax: 031 311 08 19
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Barometre europeen pour la Suisse

Le GfS, Institut de recherches sociales, 61abore depuis 1989 un «Europa-B arom eter Schweiz» , des interviews 
portan t sur le processus d ’integration europeenne qui paraissent trim estriellem ent. Ces enquetes analysent les 
connaissances, les points de vue e t les com portem ents des citoyen-ne-s suisses en ce qui concerne la question 
europeenne. Cet «Europa-B arom eter Schweiz» constitue une recherche independante, beneficiant du soutien 
d ’organismes d ’E tat, d ’associations, d ’entreprises commerciales, de partis politiques e t d ’editeurs de presse. 
Titres publies ä ce jou r (mi 1993):

-  C laude Longchamp (Projektassistenz: Peter K raut, A ndreas Rickenbacher, Petra H uth): Vor der Entscheidung 
in den bilateralen V erhandlungen mit der EU (= Bericht zur W interbefragung 1996 des E uropa-B arom eters 
Schweiz), Bern 1996.

-  C laude Longchamp (Projektassistenz: Peter Kraut und A ndreas R ickenbacher) Europafrage im Vorfeld der 
W ahlen ’95. (= Bericht zur Sommerwelle 1995 des EuropaB arom ters Schweiz), Bern 1995.

-  Europa-Chronik. Im Zeichen der bilateralen Verhandlungen. Zusam m enstellung ausgew ählter europapo li­
tischer Ereignisse in der Schweiz und im Ausland, 6. D ezem ber 1994 bis 6. D ezem ber 1995, Bern 1995, Red.: 
A ndreas Rickenbacher, C. Longchamp, Bern 1995.

-  C laude Longchamp: D er lange Weg der aussenpolitischen Öffnung (= A rbeitsberichte aus dem  Projekt E u ro ­
pa-B arom eter Schweiz, Nr. 23), Bern 1993

-  C laude Longchamp, Pascal Sciarini: Zeichen einer N euausrichtung nach dem Nein zum E W R -B eitritt. Bericht 
zur Befragung E uropa-B arom eter Schweiz, Sommerwelle 1993, mit einem Schwerpunkt zum G A TT (= Ar­
beitsberichte aus dem Projekt E uropa-B arom eter Schweiz, Nr. 22), Bern 1993

-  Europa-Chronik. Europapolitische Ereignisse in der Schweiz, A pril bis Juni 1993, Red.: A ndreas R icken­
bacher, C laude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem Projekt Europa-B arom eter Schweiz, Nr. 21), Bern 
1993

-  Europa-Chronik. Europapolitische Ereignisse in der Schweiz, Januar bis M ärz 1993, Red.: A ndreas R icken­
bacher, C laude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem Projekt Europa-B arom eter Schweiz, Nr. 20), Bern 
1993

-  C laude Longchamp: Die EW R-Entscheidung -  eine Prozessbetrachtung. H auptergebnisse aus den Europa- 
Barom eter Untersuchungen vor der Abstim m ung vom 6. D ezem ber (= A rbeitsberichte aus dem Projekt 
Europa-B arom eter Schweiz, Nr. 19), Bern 1993

-  Europa-C hronik. Europapolitische Ereignisse in der Schweiz, 23. Nov. bis 31. Dez. 1992, Red.: A ndreas 
Rickenbacher, Claude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem Projekt Europa-B arom eter Schweiz, Nr. 18), 
Bern 1992

-  Europa-Chronik. Europapolitische Ereignisse in der Schweiz, 28. Okt. bis 22. Nov. 1992, Red. A ndreas R icken­
bacher, C laude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem Projekt E uropa-B arom eter Schweiz, Nr. 16), Bern 
1992

-  Claude Longchamp: Die Schweiz und Europa -  ein ziemlich norm aler Sonderfall. H auptergebnisse der H erbst­
befragung 1992 (= A rbeitsberichte aus dem Projekt Europa-Barom eter Schweiz, Nr. 15), Bern 1992

-  Europa-Chronik. Europapolitische Ereignisse in der Schweiz, 11. Sept. bis 27. O kt. 1992, Red.: A ndreas 
R ickenbacher, Claude Longcham p (= Arbeitsberichte aus dem Projekt Europa-B arom eter Schweiz, Nr. 14), 
Bern 1992

-  C ’est o u i! Prem ieres analyses du referendum  sur l’Union politique en France du 20 septem bre 1992, redige par 
C laude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem Projekt E uropa-B arom eter Schweiz, Nr. 13), Bern 1992

-  Dossier Ost- und M itteleuropa. Zusam m enstellung neuer Inform ationen aus den L ändern Polen,Tschechoslo­
wakei, U ngarn, Rum änien, Bulgarien. Red.: Claude Longchamp (= A rbeitsberichte aus dem  Projekt Europa- 
B arom eter Schweiz, Nr. 12), Bern 1992

Le bureau de Berne de l’Institut de recherches sociales GfS, H irschengraben 5,3011 Berne, tel. 031 311 08 06, 
fax 031 311 08 19 fournit tout renseignem ent au sujet des conditions d ’abonnem ent.


